
Route migratoire

Photographie: Thomas Kraft (https://commons.wikimedia.org/wiki/User:ThKraft)

Milan royal (Milvus milvus)
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Grenouille rousse (Rana temporaria)
Photographie: Mario Cobler

Montfalgars, 1.610 m Puig de Montesquiu, 1.579 m Puig de les Forques, 1.619 m Puig Pedrissa, 1.641 m Puig de les Basses de Fabert, 1.637 m 

Les valeurs du Parc Natural de les Capçaleres del Ter i del Freser.

Les étangs de Puig Sec

Les prairies à la crête de la montagne de Fabert présentent 
un ensemble de petits étangs liés aux activités agricoles. Ces 
étangs jouent un rôle très important pour les écosystèmes et la 
biodiversité de ce site. 

Ces étangs profitent aux troupeaux domestiques mais aussi 
à la faune sauvage qui y trouvent refuge, aliments et site de 
reproduction. C’est le cas par exemple de la grenouille rousse 
(Rana temporaria) et de certaines espèces d’odonates (demoiselle 
et libellules), qui ont besoin de zones-humides pour pondre leurs 
œufs ainsi que pour le développement de leurs larves. 

La faune sauvage  s’abreuve dans ces étangs qui se situent sur la 
route migratoire de nombreux oiseaux.  
Une particularité du site est la présence d’un petit crustacé du 
nom scientifique de Chirocephalus diaphanus. Cette minuscule 
crevette, d’un peu plus d’un centimètre de longueur avec un 
corps transparents, est présente durant la saison en grandes 
concentrations à l’intérieur des  eaux saumâtres. Leurs cycle vitale 
est très bref, juste le temps pour se reproduire et pondre leurs 
œufs. Dans le cas où les étangs s’assèchent, les œufs peuvent y 
rester quelques mois et éclore au remplissage de l’étang.

Les zones pastorales
Le paysage d’aujourd’hui est le résultat des activités humaines 
présentes depuis des millénaires. 
Les prairies situées en-dessous de 2000 mètres d’altitude sont 
nombreuses dans le Parc Natural. Ces espaces ouverts résultent 
de la coupe d’essences forestière comme le chêne dans les parties 
basses, et le pin à crochets dans les parties plus élevées. Depuis 
plus de 6000 ans, les éleveurs brulent et coupent la forêt pour ouvrir 
des espaces qui favorisent l’apparition d’espèces herbacées et ainsi 
optimiser l’alimentation de leurs troupeaux. 

Les prairies de l’étage montagnard comprises entre 1.800 et 1.200 
mètres d’altitudes, servaient de pâturage temporaire pour les 
troupeaux qui descendaient des estives en passant par Sant Miquel 
en direction des pâturages d’hiver de la plaine et du littoral. 

Aujourd’hui, à cause de la disparition des troupeaux d’ovins, 
ces prairies sont en régression et se referment par l’apparition 
d’arbustes et de plantes ligneuses peu productif pour les troupeaux.

El pi roig
À chaque automne et à chaque 
printemps des millions d’oiseaux 
en migration sont en route entre 
l’Europe et l’Afrique. La migration 
se révèle comme une stratégie 
pour l’avifaune qui se déplace 
entre les zones de reproduction 
et les zones d’hivernation (et 
inversement). Au printemps il s’agit 
de la migration prénuptial, les 
oiseaux se déplacent du sud au 
nord. À l’inverse, durant l’automne, 
les déplacements s’effectuent du 
nord au sud. 

Pour réaliser ces déplacements, 
les oiseaux choisissent le trajet le 
plus économique en énergie. Pour 
traverser les montagnes, comme 
les Pyrénées, ils recherchent les 
cols les plus accessibles entre les 
sommets de montagne. C’est pour 
cette raison, que le coll d’Arès 
constitue un passage migratoire. 
Les espèces d’oiseaux les plus 
facile à observer en migration 
au coll d’Arès, sont les rapaces, 
comme le circaète jean-le-blanc, la 
bondrée apivore ou le milan noir. 

Le nom de pi roig (Pinus silvestris), aussi nommé pi rajolet, vient de 
la couleur de l’écorce, un orange intense en haut du tronc et plus 
grenat en bas.

C’est un conifère à croissance rapide, jusqu’à 6 mètres en 10 ans, 
si les conditions environnementales (pluies et insolation) et les 
caractéristiques du sol (humide, profond et fertile) sont optimales. Ils 
peuvent atteindre 40 mètres de hauteur. Il résiste à la sécheresse 
et aux hivers très froids. Pour ces raisons, c’est l’espèce la plus 
utilisée dans les Pyrénées et Pré-Pyrénées, pour l’exploitation 
forestière.

La floraison a lieu de mai à juin, les pommes de pin, qui peuvent 
rester sur l’arbre pendant un an ou deux, mûrissent à l’automne.
Cependant, les pignons ne sont fertiles que lorsque l’arbre a 40 ans.
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Generalitat 
de Catalunya

Quand ces étangs temporaires 
s’assèchent, se forment des tourbières 
constituées de boue facilement 
reconnaissables par l’apparition de 
touffes herbeuses dont on distingue 
parmi le genre Carex, une espèce de 
la péninsule ibérique Carex cespitosa 
qui se trouve seulement dans la zone 
oriental du Parc Natural et dans la 
région de Bortziri une comarca de 
Navarre. 
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